
PATRONAGE SAINT-VINCENT-DE-PAUL

FONDATION

Pen de villai mit an étrt de la dispntar à Hontrtel pour le

nombre et l'ofguiiiation dat œavraa de bienfsiauiee et de

oiukrité. n •, ponr le noaveau-né, sea maimni de nwterniti et de

miatrieorde ; pooi la frêle adoleeoent, aea erèohea et aea juilina

de l'ei^mee ; pour lea tout jaonea orpbelina, aea aailea ;
ponr le*

maladaa, aae hApitanz
;
ponr lea jennaa pervertie, la Bétonne

et le Bon-PMtaor, aana compter lea refogae hoepitaliera qn'on-

Tient à dea milliera de vieilUrda et d'infirmée, les Sœurs

Oriaea, lea Petitea Sœnis dea Paovtea, cellea de la Providence

et de Saint^oaeph. Rien, aemble-t-il, ne parait avoir été

onblié. Et oepandant, si longue et si eomplite qne ant eetta

glorienae énomération, elle présentait nagn&re nne laenne que

la Société de Saint-Tineent-de-Paul eut bien vite remarquée :

il n'y avait paa dans toute la ville, one seule maiaon de refuge

ponr le jeune orphelin devenu apprenti

Juatement préoccupée de cet état de cboaea et du fatal

abandon auquel sont condamnés tapt de jeunes gens, durant

les rudes années de leur apprentissage, la Conférence Saint-


